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Ce n'est que le 4 decembre 1865 que je rectifiai cette erreur devant
PAcademie.

Le respect seul de la verite me fait faire cette declaration au sujel
de ma visite a Pomard; car je ne vois pas en quoi une proposition
dissociation aurait affirme que M. de Vergnette avait une part dans la
demonstration experimentale de Fefficacite delamethode clu chaufTage.
Si je venais a proposer une association a Tun des grands industriels
qui exploitent mon procede de fabrication du vinaigre ou mon procede
de confection de la graine de vers a soie, cela signifierait-il qire je leur
reconnais une part dans la decouverte de ces precedes?

En presence du caractere donne a cette discussion par M. de Ver-
gnette, je renonce a le suivre sur un terrain ou il n'apporte plus que
de la passion, reservant mon temps et ro.es forces a des soins plus pro-
fitables a la.science, et, s'il plait a Dieu, a Phonneur de mon pays.
Les inventions heureuses sont cPordinaire suivies de revendications
plus ou naoins vaines, dont le bon sens public finit toujoxirs par
faire justice.

Dans la question presente, c'est deja fait.                                       ,m

En France, le jury de TExposition universelle de 1867 a decerne un

de ses grands prix a mes etudes sur le chauffage des vins ; a Tetran-

ger, le chauffage porte le nom de pasteurisation et les appareils pour

Pappliquer appareils a pasteuriser les vins.

Je laisserai done le temps achever son oeuvre et .mettre chacun a sa
place; mais si cela devenait necessaire, je demanderais aux sections
reunies de chimie et d'agriculture de TAcacleinie cle se faire juge du
debat. J'attendrais leur sentence avec confiance, et je la recevrais
avec respect.

L. PASTEUR,

Membre de rinstitut.

